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Le R. P. Flavien Durocher, o. m, i.
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Il nous'plait d’annoncer à nos lecteurs qu’en l’année 1912, 
sur une place publique de Québec qui portera son nom, on éri­
gera une statue au K. P. Flavien Daruclier, o.m.i., premier curé 
de St Sauveur.

Des souscriptions sont, depuis quelque temps, recueillies dans 
ce but.

A cette occasion le R. P. Adrien Valiquet, o.m.i. a jugé bon 
non point d’écrire un gros volume qui raconterait tout au long 
la vie du R. P. Durocher, mais de crayonner en une courte 
brochure, les traits principaux de cette forte figure.

On peut se la procurer au presbytère de St Sauveur, Québec, au 
prix modique de 25 sous. Le profit de cette vente est destiné 
à venir en aide à l’érection du monument dont nous avons parlé.

La lecture de cette courte biographie sera aussi une excellente 
leçon, car la vie du R. P. Durocher est de celle qu’on peut pro­
poser en exemple.

Les traits de la vignette que nous reproduisons nous font de­
viner une âme forte et austère, imposant à son corps le joug des 
mortifications et d’un travail sans relâche. Ainsi il porte bien 
son nom, Durocher.

Mais sous ces apparences rudes battait un cœur charitable, et 
le P. Garin, longtemps son compagnon l’a trouvé “sévère, dur 
pour lui-même ; bon, charitable, indulgent pour son compa­
gnon.’’ Il restait encore, dans ce caractère de fer, beaucoup de 
la “douceur angevine” que ses ancêtres avaient apporté des 
plaines de l’Anjou. Ils venaient de là. Et le biographe du R. 
P. Durocher trouve moyen de glisser, un peu à chaque page, 
quelques-uns de ces détails historiques qui font revivre toute 
une époque.

D’ailleurs la vie du R. P. Durocher se prêtait à ces évocations. 
Descendant d’Angevins, né à St Antoine, sur la rivière Riche­
lieu, Flavien Durocher entre tout jeune au collège de Montréal, 
devient séminariste, prêtre, Sulpicien pour passer des rangs de 
l’auguste compagnie en ceux de la Congrégation des Oblats, peu 
après leur arrivée au Canada. Ce sont alors les missions du 
Saguenay et de la Côte-Nord, longues randonnées annuelles qui 
s’achevaient à Saint Sauveur où le P. Durocher est mort après 
y avoir travaillé pendant 23 ans.

Lisez toutes ces belles choses dans la brochure publiée par le 
R. P. A. Valiquet o.m.i., de St Sauveur de Québec.


